
Occultisme : farce ou attrape ?
Médiums, guérisseurs, ou tireuses de cartes, je le
confesse : j’ai eu en des temps particuliers de ma vie
l’occasion de recourir à leurs services. Soif d’éclaircir
un avenir incertain ou de soigner une douleur
qu’aucun médicament ne parvenait à atténuer ?
Avec des fortunes diverses la fréquentation de ces
personnes a pu parfois me surprendre, m’étonner par
un soulagement évident ou me plonger dans une
grande perplexité tant les prédictions reçues
semblaient farfelues. Bref, un curieux mélange et un
sentiment confus et contradictoire qui ces dernières
années m’a amené à m’interroger : Mais qui donc se
cache derrière toutes ces énergies ou paroles
présentées comme bienfaisantes, apaisantes ou
éclairantes.
En septembre dernier, alors que la paroisse organisait
une nouvelle matinée de “Partager Samedi”* une

personne vient à notre rencontre et se présente
comme coupeuse de feu. L’occasion est trop belle !
Je l’interroge : « puisque vous n’êtes qu’un canal pour
ces énergies vitales occultes... qui soigne en réalité ?

Êtes-vous certaine que ces énergies viennent vraiment

de Dieu ?» Sa réponse eut le mérite de la franchise :
«je n’en sais rien mais je pense faire du bien».

Comme vous le découvrirez dans ce numéro de
l’Essentiel, ces pratiques ne sont généralement pas
de Dieu. Et ce sont en réalité bien souvent des forces
obscures qui agissent, parfois même à l’insu de
praticiens, pétris de bonnes intentions et d’envie
d’aider leur prochain.

*Un petit groupe de paroissiens deux samedis matin par mois vient à
la rencontre des passants devant l ’égl ise Saint Sauveur et propose de
discuter en toute l iberté du sens de la vie, de la foi, de l ’Egl ise, de
Dieu).
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Édito

L’Eglise professe: « je crois au monde invisible !»… Effectivement,
Jésus enseigne qu’il existe des créatures invisibles et bonnes : les
anges ! Mais son Evangile nous montre aussi que le Maître délivre
nombre de ses contemporains de l’emprise du diable et de ses anges.
Aujourd’hui, comme alors, beaucoup souffrent (quelquefois sans le
savoir !) d’être liés à des créatures ennemies de Dieu : haines
entretenues, peurs, rancunes, orgueil, tristesse, disputes, oppression,
malheurs, jalousies, méchanceté… sont autant de symptômes
d’emprise dont Jésus souhaite nous libérer ! Il est la lumière qui
chasse les ténèbres, la vie qui chasse la mort !
N’ayons pas peur de Le laisser nous rendre la joie et la paix !

Père Guillaume Soury-Lavergne
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Les pièges des thérapies alternatives

PAROISSE CATHOLIQUE DE FIGEAC - paroissedefigeac@gmail.com

Parler avec les morts, consulter une voyante... Qui n'a
jamais entendu des conversations
faisant part d’expériences
paranormales, de contacts avec les
morts en faisant tourner des tables ou
des verres, de dons plus "merveilleux"
les uns que les autres. Toute une frange
de notre société flirte allègrement avec
l’occultisme sans se rendre compte des
dangers encourus.
Le spiritisme est une pratique entourée
d’un certain halo de mystère, à la

faveur de circonstances particulières, ou d’une simple
opportunité, beaucoup d’entre nous surmontent leurs

Prenons l’exemple du Reiki, technique répandue de
soin par le rééquilibrage de la circulation de
l’énergie vitale dans le corps à travers l’imposition
des mains. Après avoir été initié par des maîtres
reiki, le praticien rétablit l’harmonisation de flux
par l’ouverture de chakras, canaux reliés à l’énergie
universelle. Cette technique outrepasse les lois
biologiques connues. Le canal ouvert par le
praticien crée un lien entre des énergies occultes
(donc d’origine inconnue) et le corps physique,
laissant un libre accès au monde obscur. Beaucoup
de patients ignorent ces dangers. De tels soins
peuvent se révéler bénéfiques dans un premier
temps mais il s’en suit très souvent, comme en
témoignent beaucoup, des événements
douloureux, soudains et inexplicables,
(maladies, problèmes de couple,
dépressions,..). Durant le soin, le
“thérapeute” ouvre donc à l’insu du
patient (voire parfois à l’insu du
praticien lui-même), une brèche à des
forces sombres faisant du soin initial
un véritable cadeau empoisonné. Le
cauchemar vécu par Amandine en est
un exemple éclatant (vidéo).

“Et Dieu vit que cela était bon”. Tout ce qui a été créé
par Dieu est fondamentalement bon : plantes,
éléments minéraux... et utile… pour permettre à
l’homme de se soigner et de vivre sainement. Usons
et abusons donc de ce que Dieu nous a donné de
connaître. Mais l’Eglise se doit de mettre en garde
des dangers d’une curiosité malsaine dans ces

Thérapies

alternatives :

gardez votre

libre arbitre !

Les thérapies alternatives désignent des pratiques de
médecines non conventionnelles dont le concept de
soin renvoie à l’idée d’une guérison physique,
psychique, émotionnelle par la transmission d'une
“énergie” qu’elle soit énergétique, électromagnétique
ou tellurique, à travers le corps, des objets, des
canaux...

Ne jouons pas avec le feu...

Et le YOGA ?
Un juste regard sur cette
pratique si répandue :

domaines pour lesquels nous ne sommes pas faits et
que nous ne maîtrisons pas. Nous risquons d’être
malmenés par des entités qui se jouent de nous et
veulent nous détourner de Dieu voire nous détruire
spirituellement. Toutes ces pratiques alternatives ne
sont pas de Dieu. Aussi, pour ne pas vous égarer,
soyez vigilants, gardez votre libre arbitre et
renseignez-vous auprès d’un médecin ou d’un prêtre
avant de vous engager sur des chemins incertains.

“Ne vous fiez pas à n’importe quelle inspiration, mais

examinez les esprits pour voir s'ils sont de Dieu, car

beaucoup de faux prophètes se sont répandus dans le

monde”.
(Evangile selon saint Jean (3, 22 – 4, 6)

A.M.



PAROISSE CATHOLIQUE DE FIGEAC - paroissedefigeac@gmail.com

Pour se rassurer, pour guérir, parfois simplement par
curiosité ou par amusement, qui n’est pas tenté un jour
ou l’autre de recourir à des pratiques « parallèles » ou
occultes  ? La Bible cependant nous met en garde avec
constance.

Occultisme :
que disent la Bible et l'Église ?
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réticences, et se mettent en quête de communication
avec l’au-delà. Cela est-il néanmoins sans danger ? Les
dangers du spiritisme dépendent en fait de ce que l’on y
cherche, et de ce que l’on y investit. Ce retour à la
«  pensée magique » est à l’opposé d’une authentique
recherche de la vérité et de l’amour.
Toutes les fois où l’on accorde sa confiance à un voyant,
médium, pendule ou autre extralucide, il y a intrusion
dans le subconscient du consultant grâce à des pouvoirs
occultes. Des contacts, même occasionnels, avec des
puissances malfaisantes peuvent avoir des
répercussions sérieuses dans nos vies, notamment des
difficultés et des troubles, le plus souvent d’ordre
psychique. Chez une personne qui touche ou a touché
ces pratiques, on retrouve souvent certains troubles tels
que crises d'angoisse, apparitions de maladies, idées
suicidaires, perversions soudaines, répulsion envers
Dieu...

Chez les enfants, la fête d'Halloween sous son côté
ludique et amusant met aussi sorcières et démons à
l’honneur. En initiant nos enfants à la sorcellerie on les
éloigne du message de l’Evangile et des Saints qui est
paix, joie, amour et lumière en Jésus-Christ.
Les croyances ésotériques n’intéressent que dans la
mesure où elles apportent quelque chose d’immédiat.
Ce sont des voies matérialistes et utilitaristes, où
l’homme ne se tourne pas vers l’Autre, vers le
transcendant, mais vers lui-même. Il est urgent de
rappeler que seul Jésus est « le chemin, la vérité et la vie
», qu’il faut prendre garde aux « faux prophètes » qui
pullulent autour de nous, parce que leurs messages sont
creux et ne mènent qu’au vide.

R.D.

Déjà dans l’Ancien Testament, le livre du
Deutéronome (qui donne les préceptes pour le
peuple d’Israël) affirme  : «  Il ne se trouvera au
milieu de toi (...) ni devin qui se mêle de
divination, ni pronostiqueur, ni enchanteur, ni
magicien, ni sorcier, ni personne qui consulte les
esprits, ni diseur de bonne aventure, ni personne
qui interroge les morts…  ». Dans le Nouveau
Testament, les Actes des apôtres racontent un
étrange épisode de charlatans qui, à Éphèse,
veulent exorciser au nom de Jésus, comme si
c’était un «  truc  » magique et alors qu’ils n’ont
pas la foi : bien sûr ils échouent lamentablement
(chapitre 19).
Pourquoi ces mises en garde très claires ? Parce
que de telles pratiques supposent toujours une
«  initiation  », des «  secrets  » à découvrir, des
pratiques particulières à mettre en œuvre et qui
ne sont pas accessibles au commun des mortels.
Tout cet «  habillage  » signe un processus qui
n’est pas net, qui ne veut pas apparaître au
grand jour  : il n’est pas difficile d’y discerner
quelque chose de malsain, pour lequel l’Église
nous met en garde contre l’intervention du
Diable. Avec Jésus, nous sommes invités à
«  marcher dans la lumière  » comme dit saint
Jean, et dans la vérité. Car Jésus le déclare lui-
même dans l’Évangile de Luc (chapitre 8) : « Rien
n’est caché qui ne doive paraître au grand jour ;

rien n’est secret qui ne doive être connu et venir

au grand jour. » Restons dans la lumière de Dieu
et mettons en Lui notre confiance.

X.M.G.

A voir aussi...
1 – Les énergies occultes
2 – Y-a-t-il des guérisseurs qui soignent au nom
de Dieu ?
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Du 9 au 13 Janvier 2023, venez assister
à l'une des conférences du père Jean-
Christohe Thibaut pour mieux
comprendre les pièges de l'ésotérisme.
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Ésotérisme, satanisme. . . Un ancien luciférien témoigne.

Originaire du Nord de la France,
le père Jean-Christophe Thibaut
ne se prédestinait pas à une
vocation religieuse, évoluant
dans une famille d’enseignants,
athées, plus préoccupés de
politique (son père était
marxiste-léniniste et sa mère

maoïste) que de spiritualité. Cherchant à répondre à
des questions existentielles, il commence dès l’âge de 8
ans à manipuler le pendule. Pendant ses études
supérieures, il fréquente des lucifériens avec la
volonté d’aller toujours plus loin dans les pratiques
occultes. C’est dans ce contexte qu’un jour, il fait
l’expérience de Dieu et se convertit. Entré au
séminaire à Metz en Moselle et devenu prêtre en 1992,
son évêque lui demande alors de se former dans
toutes les questions d’ésotérisme afin de pouvoir aider
des personnes ayant suivi un parcours analogue au
sien.

Qu'est-ce qui vous a séduit à l'époque dans le
spiritisme et l'ésotérisme ?
Comme on ne me parlait pas ni de Dieu ni de vie
spirituelle, mais sentant intuitivement que la réalité
dépasse ce que nos sens peuvent en percevoir, j’ai fait
par moi-même un certain nombre d’expériences. Au
début, cela passait par la lecture d’ouvrages
ésotériques. Il faut reconnaître qu’il y a quelque
chose de fascinant dans l’occultisme où vous pensez
avoir accès à un enseignement secret et obtenir des «
dons » fascinants. L’ésotérisme vient flatter votre
orgueil.

Quand et comment avez-vous compris que cette
voie n'était pas la bonne ?
Je ne l’ai pas compris intellectuellement, mais c’est
Dieu lui-même qui s’est révélé, alors que je ne m’y
attendais pas du tout à travers une conversion
impossible à décrire, comme toute expérience
mystique. Pendant mon année de licence en
psychologie, souhaitant détourner un jeune homme
de mon âge de sa foi chrétienne, je suis entré dans
une troupe scoute dont il était le chef, dans le seul but
de le déstabiliser dans sa foi, puis de l’entraîner dans
le chemin de l’ésotérisme. J’avais fait le pari de lui
démontrer que Dieu n’existait pas. Mais j’ignorais que
Jésus-Christ attendait le moment favorable pour me
donner rendez-vous. Cela s’est passé un soir, pendant
un camp d’été, près d’un feu de bois. Je m’étais écarté

du groupe pendant la prière du soir pour écouter ce
chef scout qui commentait la prière scoute (une prière
de saint Ignace de Loyola). Trouvant que ce qu’il disait
était beau, j’ai légèrement ouvert mon cœur. Cette
ouverture était suffisante pour le Seigneur. La suite
appartient au mystère d’un Dieu qui se révèle à une
âme en perdition. J’ai eu le sentiment que mon disque
dur intérieur était instantanément reformaté. Quand je
suis « sorti » de cette expérience intime de la présence
d’un Dieu d’amour à mes côtés, j’ai pris clairement
conscience que l’occultisme était un piège et que Jésus
venait d’ouvrir les portes de ma prison intérieure.
Enfin, je voyais la vraie lumière !

Propos recueillis par I. de B.

Christophe


